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La lutte biologique en palmeraies à Ouargla a montré des possibilités très intéressantes d’intervention
contre les principaux ravageurs du palmier dattier et de la datte. En effet contre Parlatoria
blanchardi, La lutte biologique à l’aide de coccinelles a conduit à des pourcentages de mortalité
relativement faibles, de 18,1 et 19,7, mais, il faut toutefois aussi tenir compte de l’effet de la méthode
de lutte  sur les populations d’auxiliaires. Nous avons constaté que les traitements physique et
chimique ont provoqué une très forte mortalité des auxiliaires (78,8  à 89,4%). En revanche, la
méthode biologique a préservé la faune utile et donc l’équilibre biologique dans le biotope. Cette
dernière méthode semble ainsi mieux adaptée au milieu palmeraie, agro-système à la fois complexe et
fragile où toute perturbation brutale peut être fatale et irréversible. Quant à Oligonychus afrasiaticus,
Les taux d’infestation enregistrés dans la localité de Hassi Ben Abdallah varient en fonction du stade
phénologique. Ainsi, le nombre moyen d’acariens par fruit sur un arbre atteint 1,8, 7,9, 12,5 et 12,9
successivement aux stades nouaison, grossissement des fruits, début de maturité et fin de maturité. Les
traitements biologiques à l’aide de la coccinelle locale Stethorus punctillum (Weise), effectués sur des
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arbres plus ou moins infestés, ont conduit à des efficacités prédatrices relativement importantes. Enfin
avec l’utilisation de Trichogramma cordubensis contre Ectomyelois ceratoniae, a fait apparaître des
taux de parasitisme des œufs atteignant les 64%.
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